
Burundi : accusé de "terrorisme", un journaliste clame son innocence

@rib News, 08/11/2012 â€“ Source AFPLe journaliste burundais Hassan Ruvakuki, condamnÃ© en premiÃ¨re instance Ã  la
prison Ã  perpÃ©tuitÃ© pour Â«Â terrorismeÂ Â», a clamÃ© son innocence jeudi Ã  l'audience de son procÃ¨s en appel Ã  Gitega,
dans le centre du Burundi, a-t-on constatÃ© sur place.M. Ruvakuki, journaliste du service en swahili de Radio France
Internationale (RFI) et employÃ© de la radio burundaise privÃ©e Bonesha, s'exprimait pour la premiÃ¨re fois dans la
procÃ©dure d'appel, commencÃ©e le 8 octobre mais rÃ©guliÃ¨rement interrompueÂ : le procÃ¨s en Ã©tait jeudi Ã  son cinquiÃ¨me
jour d'audience seulement.
Â«Â Je ne suis pas un terroriste. Je ne l'ai jamais Ã©tÃ© et je ne le serai jamaisÂ Â», a martelÃ© l'accusÃ©. Â«Â Je suis
journalisteÂ Â»," a-t-il ajoutÃ©.M. Ruvakuki est jugÃ© aux cÃ´tÃ©s de 22 co-accusÃ©s. Le 20 juin, il avait Ã©tÃ© dÃ©clarÃ© coupable
d'avoir organisÃ© une attaque lancÃ©e par une nouvelle rÃ©bellion Ã  partir de la Tanzanie en novembre 2011, puis d'en avoir
fait la publicitÃ©.L'attaque avait fait des dizaines de morts Ã  Cankuzo, dans l'Est du Burundi. Le journaliste affirme qu'il se
trouvait en Tanzanie pour un reportage sur cette rÃ©bellion.Â«Â Je ne nie pas Ãªtre allÃ© en Tanzanie en novembre 2011 pour
couvrir la naissance d'une nouvelle rÃ©bellion. Mais j'y suis allÃ© pour faire mon travailÂ Â», a-t-il rÃ©pÃ©tÃ© jeudi.Â«Â MalgrÃ© cela,
j'ai Ã©tÃ© arrÃªtÃ© comme un voleur, traitÃ© comme un ennemi de la Nation et condamnÃ© comme le pire des criminelsÂ Â», a-t-il
dÃ©plorÃ©, Â«Â je demande aujourd'hui Ã  Ãªtre blanchiÂ Â».En premiÃ¨re instance, outre M. Ruvakuki, treize de ses co-accusÃ©s
avaient Ã©tÃ© condamnÃ©s Ã  la rÃ©clusion Ã  perpÃ©tuitÃ© et neuf, accusÃ©s de complicitÃ©, avaient Ã©copÃ© de 15 ans de
prison.Jeudi, M. Ruvakuki a Ã©tÃ© entendu pendant deux heures. La dÃ©fense s'est efforcÃ©e d'expliquer les conditions de
travail d'un journaliste.Le procureur gÃ©nÃ©ral, Emmanuel Nyandwi, estime que le simple fait que le journaliste soit entrÃ©
clandestinement en Tanzanie, sans mÃªme l'autorisation prÃ©alable de son employeur burundais, dÃ©montre qu'il Ã©tait liÃ©
au groupe Â«Â terroristeÂ Â» qui a attaquÃ© le Burundi. Le procureur a reconnu n'avoir pas d'autres preuves contre le
journaliste.La dÃ©fense a expliquÃ© qu'agir ainsi est parfois nÃ©cessaire pour un journaliste dans ce genre
d'enquÃªtes.S'agissant des co-accusÃ©s, la dÃ©fense a aussi affirmÃ© que des piÃ¨ces Ã  conviction avaient Ã©tÃ© trafiquÃ©es,
notamment que les noms de certains d'entre eux avaient Ã©tÃ© rajoutÃ©s dans un carnet les incriminant, retrouvÃ© sur l'un
des accusÃ©s, ce que le procureur gÃ©nÃ©ral a Ã©galement reconnu.Des dizaines de diplomates occidentaux ont assistÃ© au
procÃ¨s jeudi, aux cÃ´tÃ©s de membres de la sociÃ©tÃ© civile et de journalistes burundais.Le procÃ¨s doit se poursuivre
vendredi avec les rÃ©quisitoires et les plaidoiries. Le verdict devrait ensuite Ãªtre rendu dans un dÃ©lai de deux mois.
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